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Entrée en littérature pour Thierry Poyet avec sa Petite Stéphanoise et la peinture 

sociale d'une ville et d'un territoire jusque-là peu couru. © locale 

 

  
  

 



 Premier roman et peinture sociale pour le premier roman de 
l'universitaire clermontois Thierry Poyet dont La petite 
Stéphanoise est sortie en librairie, vendredi 20 septembre, aux 
éditions Ramsay.  
Ce n’est la grande époque de l’ASSE, celle ou la France tout entière vibrait 
d’une émotion tout habillée de vert que Thierry Poyet a choisi pour décor de 
son premier roman. 
Mais plutôt celle d’un Saint-Étienne au sortir de la guerre où les usines 
avalaient de nouveau leurs flots d’ouvriers et où les barres d’HLM promettaient 
pour beaucoup l’embellie et la foule d’espoirs d’une paix retrouvée. Époque 
industrieuse et ville dont la littérature a très peu fait son lit. C’est pourtant là 
que Brigitte, sa Petite Stéphanoise va tenter de se construire une vie. Entre le 
souvenir de deux frères morts sous les bombardements, mépris dont on 
entoure les petites gens et cette volonté, chevillée à l’âme et au corps de 
fonder, malgré tout en ces lieux, son humble paradis. 

Rendre compte d’une époque, d’un contexte et d’un lieu. 

THIERRY POYET  

 
« Dans la veine du roman social contemporain, l’idée de ce premier ouvrage 
était avant tout, par le biais d’une fiction une fiction de rendre compte d’une 
époque, d’un contexte et d’un lieu, quelque peu négligé qui tentait de se forger 
un avenir et une identité ». 
Pas de hasard donc si c’est (presque) à domicile que Thierry Poyet a choisi de 
planter le décor de son premier « véritable » ouvrage. Stéphanois d’origine en 
effet, cet universitaire, enseignant en littérature, fidèle intervenant de l’Institut 
du Temps Libre, (il est déjà l’auteur de biographies fictives de Gustave 
Flaubert, son auteur favori) offre à sa Petite Stéphanoise un horizon dont elle 
n’aurait jamais osé rêver et, à lui, une belle entrée en librairie. 

Paru. La petite Stéphanoise, aux éditions Ramsay. 

 


